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l'enfant, qu'il se mit à dire à sa mère, d'uno
voix libre et forte : " Maman, je suis guéri..."

Et CIe fait,. son mal disparu instantanément,
pour ne plus reparaître.
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UNE COMMISION POUR NOTRE-DAIME
DE LOURDES.

E xtrait du .{Iessager de St. Joseph:
Un ecclésiastique vénérable écrit: "Il faut

que je vous fasse connaître un fait qui vient de
se passer dans notre pays. Si notre horizon
politique est sombre, Dieu nous montre qu'il
veille encore sur nous."

Une vieille dame, infirme depuis très long-
temps, après avoir supporté ses souffrances, avec
une patience admirable, pendant plus de dix
ans, vayait la mort approcher comme une amie.
Cette femme avait à son service une domestique,
moins infirme qu'elle, mais ayant un bras para-
lysé; ce qui la faisait beaucoup souffrir. Les
médecins lui disaient qu'elle ne ferait cesser ses
souffrances, qu'en se faisant coûper le bras.

" Voici un petit dialogue qii eut lieu, avant
la mort de la maîtresse :

-" Ma pauvre amie, dit la mourante, vous
souffrez beaucoup. Moi, je vais mourir ; mais,
j'espère entrer aa ciel aussitôt que je paraîtrai
devant Dieu, parce que j'ai fait mon purgatoire
sur la terre. Aussitôt que je serai dans le para-
dis, je demanderai une grâce pour vous. .

-Quelle grâce, Madame,demanda la servante?


